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Résumé

La modélisation économique joue un rôle crucial
dans un pays car elle permet de mieux comprendre les
interactions complexes entre les variables économiques
et d’anticiper les impacts des décisions économiques au
moyen des outils d’analyse et de prévision. Dans la pré-
sente note, nous recensons particulièrement les modèles
macroéconomiques en usage à Madagascar et qui ont
été internalisés au sein des départements ministériels
en charge de l’Économie depuis les années 90. Les ré-
sultats obtenus révèlent que Madagascar dispose d’un
éventail d’outils informatisés de modélisation, n’ayant
pas nécessairement été pérennes, qui ont servis à sur-
veiller son économie. Nous comptons des modèles comp-
tables et quasi-comptables, des modèles d’équilibre gé-
néral calculable (MEGC), des modèles d’équilibre gé-
néral dynamique et stochastique (DSGE), des modèles
économétriques appliquées aux prévisions immédiates
et des modèles d’apprentissage automatique (Machine
Learning). Cette note représente aussi un effort pour
dévoiler les documents détaillant les spécificités tech-
niques des modèles macroéconomiques malagasy dont
la plupart sont depuis longtemps tombée dans l’oubli.

Mots clés : modélisation économique, modèle ma-
croéconomique, Madagascar
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1 Introduction

La modélisation économique joue un rôle primor-
dial dans la gestion de la politique économique d’un
pays. En effet, un modèle économique est un ins-
trument essentiel dans le sens où il permet d’ap-
porter une explication sur un problème économique
donné et de proposer par la suite des solutions se-
lon le domaine considéré en plus d’être un outil non
moindre pour une projection économique future (Gi-
raud, 2016). Chaque pays est donc tenu d’établir un
modèle économique adapté à ses propres contextes
économiques pour apporter des analyses sur les effets
d’une politique économique mais aussi pour éclaircir
les décisions optimales en vue d’atteindre les objectifs
fixés.
À Madagascar, et comme dans nombreux pays de

l’Afrique Sub-saharienne d’ailleurs, il a été constaté
au début des années 90 l’absence d’implémentation
d’un modèle macroéconomique réussi permettant de
mieux appréhender les interactions entre les diffé-
rentes variables macroéconomiques et les effets de
ces interactions sur l’ensemble de l’économie (Phi-
lip, 1992; Roubaud, 1995). La plupart des modèles ma-
croéconomiques existants au cours des années 90 sont
proposés par des entités à l’extérieur ou établis à tra-
vers des études effectuées en dehors du pays (Ilo,
2014; Cornell University, 2022). De plus, la complexité
des modèles “extérieurs” par rapport à leur base sta-
tistique a été l’une des principales difficultés pour
importer ces modèles à Madagascar. Par conséquent,
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l’intérêt que la modélisation économique a suscité
était très tardif et coïncidait avec l’application d’un
Programme d’Ajustement Structurel qui nécessitait
la mise en place d’un outil de gestion pour assister
le gouvernement malagasy dans la prise de décision
politique et économique. Par ailleurs, soulignons que
c’est la mise en route du projet MADIO qui a insufflé
l’espoir dans l’avenir de la modélisation économique
à Madagascar. Il a en effet posé la base d’une modéli-
sation économique réussie qui est ancrée sur une base
de données fiable et cohérente.

Dans cette note, nous recensons les modèles
internalisés au sein des départements ministériels
en charge de l’Économie. Malheureusement, nous
n’avons pas pu accéder à l’intégralité des archives
aussi bien numériques que physiques de la plupart
des modèles mentionnés. Dans ce cas, nous baserons
notre présentation à travers les rapports, les publica-
tions et les diagnostics existants. Ainsi, par la même
occasion, nous construisons une bibliographie rela-
tive à la modélisation économique malagasy.
Ce document reste perfectible et nous sommes

convaincus qu’il reste encore beaucoup de modèles
et de documentations enfouis dans les archives que
nous n’avons pas réussi à déterrer. Les programmes,
les agences, les institutions ou les lecteurs qui aime-
raient apporter des remarques, des éclaircissements
ou des exemples pertinents pourront contacter l’au-
teur correspondant.

2 Les modèles macroéconomiques
au début des années 90

Parmi les modèles macroéconomiques établis à
partir de l’année 90, citons tout d’abord le modèle
MERIME qui a été développé conjointement par le
Ministère de l’Économie et du Plan et le Programme
des Nations Unies pour le développement (PNUD).
Le développement de ce modèle s’est effectué à tra-
vers le "Programme Cadre de renforcement des capa-
cités de planification et de gestion de l’économie na-
tionale" conçu en 1990. Ce Programme Cadre est re-
connu comme étant la première tentative pour le dé-
veloppement d’une approche programme pour assis-
ter le gouvernement malagasy dans la mise en place
d’un nouveau système de gestion de l’économie per-
mettant de répondre à un besoin national dévelop-
pement, ainsi que dans l’élaboration et le suivi du
Programme d’Ajustement Structurel. Nous citons en-

suite le modèle TABLO originellement élaboré par la
Caisse Centrale de Coopération Économique (CCCE),
la famille RMSM de la Banque Mondiale, les Modèles
d’équilibre Général Calculable (MEGC) de l’Univer-
sité de Cornell et du groupement DIAL (Développe-
ment, Institutions et Analyses de Long terme), et le
PFP du Fonds Monétaire International (FMI).
Il faut retenir que ces modèles du début des an-

nées 90 ont été jugés comme étant purement tech-
niques, et n’ont pas pu être internalisés, principale-
ment, en raison de leur difficulté de manipulation par
les agents nationaux. De plus, ils n’ont pas réussi à
fournir un suivi macroéconomique qui retrace l’évo-
lution de l’économie malagasy ni de mettre en lu-
mière les effets des politiques économiques en termes
d’efficacité. Cette situation s’explique partiellement
par le fait que le mécanisme de ces modèles qui se
limite à fixer préalablement l’objectif de la croissance
ne permet point un cadrage et une projectionmacroé-
conomique (Razafindrakoto, 2000).

2.1 Le modèle RMSM

Le modèle macroéconomique standard révisé ou
RMSM pour Revised Minimum Standard Model est un
modèle dynamique développé par la Banque Mon-
diale permettant d’assurer la cohérence des projec-
tions des agrégats macroéconomiques et d’identi-
fier les ajustements nécessaires pour équilibrer les
comptes nationaux. Plus précisément, ce modèle per-
met de quantifier les niveaux d’investissement, d’im-
portations et d’emprunts extérieurs indispensables
afin d’atteindre un taux de croissance cible (Addi-
son, 1989). Cette approche méthodologique constitue
toutefois le point faible ainsi que l’une des difficul-
tés de l’implémentation du RMSM à Madagascar. Les
équations de comportements, notamment celles rela-
tives aux importations et investissement, n’ont pas
pu être déterminées rigoureusement à partir de mé-
thodes économétriques suite à la défaillance de la base
statistique de Madagascar. De plus, le caractère forte-
ment instable des élasticités à l’importation n’a pas
rendu les équations réalistes. En outre, la consomma-
tion privée dans le modèle est résiduelle entraînant
la prise en charge des mesures d’ajustement par les
habitants du pays. Du côté technique, le modèle est
à l’origine écrit sous le tableur Lotus 1-2-3 1 qui est
jugé très lourd à manipuler. Une tentative de déve-

1. https://archive.ph/JPPV
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loppement sous le logiciel Javelin 2 sera par la suite
proposée aux autorités malagasy par la Banque mon-
diale afin de faciliter son appropriation. Notons que
le RMSM pour Madagascar a été initialement géré au
sein même de la Banque Mondiale puis transmis aux
techniciens nationaux en 1994.

2.2 Le modèle PFP ou MDPROJ

Le FMI devient un partenaire incontournable du
gouvernement national dans la formulation et la mise
en œuvre de la politique économique suite à la signa-
ture des accords qui mettent en place le programme
d’ajustement structurel, selon les directives fixées par
le Document Cadre de Politique Économique. Le PFP
ou Policy Framework Paper du FMI, baptisé modèle
MDPROJ pour Maquette FMI de projection de l’Éco-
nomie Malgache, est alors adopté à cet effet. Il s’agit
d’une maquette multi-sectorielle gérée sous Lotus 1-
2-3 , et plus tard sous Excel, permettant de réaliser
un cadrage macroéconomique à travers le cadre de
programmation financière du FMI. Se présentant sous
la forme d’un ensemble de relations articulées entre
les principaux comptes macroéconomiques, il retrace
donc l’équilibre des biens et services, l’équilibre des
finances publiques, l’équilibre de la balance des paie-
ments et l’équilibre monétaire. (SPPM, 1998).

2.3 Le modèle TABLO

Le modèle TABLO est un modèle quasi-comptable
élaboré en 1987 par le Service des Études de la CCCE
actuellement connu sous le nom d’Agence Française
de Développement (AFD). Le terme TABLO se réfère
au nom de ses auteurs : D. Tommasi, J-J. Aerts, B.
Leenhardt et G. Olive (Leenhardt &Aerts, 1989; Louis,
2017). Il s’agit d’un modèle de projection de l’écono-
mie adapté aux pays disposant de données limitées et
d’une série courte de comptabilité nationale. Il per-
met principalement d’estimer les comptes nationaux
et le traitement du Tableau Entrée–Sortie (TES) en
assurant la cohérence comptable des prévisions et la
synthèse des informations disponibles (Leenhardt &
Olive, 1994).
Son application à Madagascar a été axée sur l’éva-

luation des équilibres Ressources-Emplois par pro-
duits et l’établissement du TES s’y rattachant (Leen-
hardt & Olive, 1994). Implanté au sein de la Direction
Générale de la Base de Données de l’État (DGBDE),

2. https://winworldpc.com/product/javelin/10

il possède deux déclinaisons “père et fils” : le modèle
TABLO “classique” à 9 branches qui est destiné à la
prévision macroéconomique à court terme, et le mo-
dèle TABLO COMPTA-NAT à 32 branches destiné à
l’estimation rapide des comptes nationaux sur des pé-
riodes passées (Leenhardt & Guicquero, 1992).

2.4 Les Modèles MEGC-Cornell et MEGC-
DIAL

La période d’avant 1994 est fortement caractéri-
sée par les coopérations techniques et les formations
établies par l’Université de Cornell à travers le pro-
gramme de recherche “Cornell Food and Nutrition
Policy Program (CFNPP)”. Ce programme a été créé
en 1988 au sein de la Division des sciences de la nutri-
tion et du Collège d’écologie humaine pour aider les
personnes concernées par la réduction de la pauvreté
et de la malnutrition dans les pays en développement
et dans les économies en transition d’Europe de l’Est
(des documents de travail sont disponibles sur le site
du projet Ilo et le site du Cornell University). Ainsi,
à l’initiative de l’Agence des États-Unis pour le dé-
veloppement international (USAID) et dans le cadre
du programme CFNPP, des modèles d’équilibre géné-
rale calculable (MEGC) ont été particulièrement dé-
veloppés dans le but de cerner les impacts des poli-
tiques macroéconomiques sur les différentes couches
de la population et de déterminer les effets des po-
litiques d’ajustement sur le bien-être des ménages à
faibles revenus àMadagascar (Dorosh et al., 1991; Do-
rosh, 1994; Dorosh et al, 1992). Lemodèle basé sur une
Matrice de Comptabilité Sociale (dénommé MACS-
Cornell) élaborée pour 1984 a été développé sur le lo-
giciel GAMS (General Algebraic Modeling System) 3.
Parallèlement, aux travaux effectués par l’Univer-

sité de Cornell, le groupe DIAL a développé unMEGC
représentant une économie ouverte à deux secteurs
et dont la Matrice de Comptabilité Sociale asso-
ciée (MACS-DIAL) a été construite à partir des don-
nées des comptes nationaux de 1984 et de la MACS-
Cornell, mais se différenciant toutefois au niveau de
désagrégation des différents comptes. Soulignons que
les bases de données peu fiables et anciennes de ces
modèles ont entraîné un calibrage loin de la réalité.
De plus, il faut tenir compte de l’insuffisance d’in-
formation qui constitue un frein au niveau des diffé-
rentes désagrégations prises en compte dans ces mo-
dèles (Randrianarison, 1994). D’un côté, compte tenu

3. https://www.gams.com/
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de l’aspect théorique et académique d’un MEGC, les
solutions obtenues sont parfois éloignées de la réa-
lité économique et sont difficilement intégrables aux
processus de prise de décision (Philip et al., 1994).

2.5 Le modèle MERIME

L’élaboration d’un modèle économique requiert
une approche méthodologique adaptée aux caracté-
ristiques économiques du pays, ainsi que d’une base
de données suffisamment robuste et fiable pour sup-
porter les équations définies dans le modèle. Partant
de ce constat, il s’avèrerait nécessaire de développer
un modèle reflétant la réalité malagasy et qui puisse
contourner les spécificités trop académiques des mo-
dèles RMSM, TABLO et MEGC. C’est dans cet optique
que le modèleMERIME a été conçu. MERIME (Macro-
Economic Revised Instrument for the Malagasy Eco-
nomy) est un modèle macro-sectoriel qui a été mis en
place dans le cadre du “Programme Cadre de renfor-
cement des capacités de planification et de gestion de
l’économie nationale par la Direction des Études Éco-
nomiques et Financières du Ministère de l’Économie
et du Plan et le PNUD (Philip et al., 1994).
MERIME repose sur les comptes de 1984 et fourni

une base de données couvrant la période 1984-1990
(Cogneau, 1995). Le modèle a été développé à par-
tir du RMSM pour l’approche méthodologique avec
l’objectif d’intégrer progressivement les TES et l’ap-
proche du modèle TABLO (Philip, 1992). MERIME as-
sure la mise en cohérence des comptes associés au
secteur réel (comptes nationaux), au secteur publique
(opérations globales du trésor), au secteur extérieur
(balance des paiements) ainsi qu’au secteur moné-
taire (situation monétaire). La projection des agrégats
macro-financiers repose sur un jeu d’hypothèse exo-
gène (taux de croissance de la valeur ajoutée, taux de
croissance des exportations et importations, taux de
pression fiscale, etc.). Le modèle est initialement écrit
dans le logiciel de simulation SIMPC 4 puis implé-
menté par la suite sur Excel afin de permettre à toute
personne n’ayant aucune connaissance en modélisa-
tion d’effectuer facilement des projections macroé-

4. SIMPC est un logiciel de simulation développé initialement
à l’Université de Philadelphie par l’équipe de modélisation du
professeur Lawrence R. Klein (https://economics.sas.up
enn.edu/people/lawrence-r-klein) dans le cadre du projet
LINK (Klein, 1976). Ce projet a pour objectif de favoriser dans les
pays en développement l’élaboration de modèles économiques.
Le logiciel SIMPC est l’outil de simulation commun à tous les pays
adhérents au projet.

conomiques au moyen de menus interactifs. (PNUD,
1994a,b,c).

3 Les modèles macroéconomiques
développés durant la période
MADIO

MADIO ou Madagascar-DIAL–INSTAT–ORSTOM,
établi en 1994, est un projet financé par la Commis-
sion Européenne, le Ministère Français de la Coopé-
ration, et l’Office de la Recherche Scientifique et Tech-
nique Outre-Mer (ORSTOM) actuellement appelé Ins-
titut de Recherche pour le Développement (IRD). Ce
projet avait pour principal objectif d’étudier la réus-
site des transitions de l’économie malagasy en ma-
tière d’ouverture extérieure et démocratie électorale
ainsi que de fournir une analyse macroéconomique
continue à travers un suivi de la situation macroéco-
nomique du pays (Roubaud, 2000). Dans ce même li-
gné, il a inscrit dans ses objectifs le fait de fournir des
données fiables et accessibles en appuyant l’Institut
National de la Statistique (INSTAT) et d’améliorer les
compétences de ce dernier. Cela en vue d’assurer la
pérennité des recherches et permettre demener à bien
cette étude macroéconomique (Razafindrakoto, 2000;
Roubaud, 2000). Ainsi, ce projet a été implanté au ni-
veau de l’INSTAT en collaboration avec des nombreux
chercheurs étrangers et malagasy.
Les lacunes de système d’informations à Mada-

gascar constituent une entrave majeure face à une
étude économique pertinente et pérenne. C’est ainsi
que MADIO, dans la première année de son inter-
vention, a tout d’abord priorisé la récolte des don-
nées à travers de nombreuses enquêtes comme l’en-
quête emploi, l’enquête 1-2-3, enquête annuelle dans
l’industrie, la mise en place des observatoires ruraux,
etc. (MADIO, 1994). Vers 1995, après avoir établi des
données macroéconomiques nécessaires à la réalisa-
tion d’unemodélisation économique, des modèles ont
été pris en compte dans le projet (Roubaud, 2000).
Ces modèles étaient principalement conçus afin d’ap-
porter une synthèse macroéconomique, valoriser les
bases de données économiques à travers une analyse
des effets de la politique économique, mais aussi ser-
vir de base pour la continuité des études macroéco-
nomiques de Madagascar (MADIO, 1994).
La période active du projet MADIO en tant que tel

est de 1994 à 2003 (Feller & Sandron, 2010, p. 147). La
première phase de MADIO couvre la période de 1994

4

https://economics.sas.upenn.edu/people/lawrence-r-klein
https://economics.sas.upenn.edu/people/lawrence-r-klein


à 1999, et la deuxième phase de 1999 à 2003. Les mo-
dèles économiques développés exclusivement dans le
cadre de MADIO étaient PRESTOMAD, MADHIMO
et MEGADIFI. Bien que le projet fut achevé en 2003,
les collaborations entre les chercheurs de MADIO et
les autres institutions peuvent être associées à une
troisième phase de MADIO.

3.1 Le modèle PRESTOMAD

En 1993, la Division de l’Ajustement et de la Ma-
croéconomie de la Caisse Française de Développe-
ment (CFD) a créé PRESTO, un modèle de projections
macroéconomiques et financières. Cemodèle a été dé-
veloppé dans le but de fournir un cadre macroécono-
mique pour les pays relevant de l’intervention de la
CFD. Sa renommée repose sur sa simplicité et sa fa-
cilité d’utilisation, ce qui permet à des personnes non
spécialisées de l’utiliser aisément, tout en minimisant
les coûts de gestion (Collange & Jourcin, 1995).
Dans le cadre du projet MADIO, le modèle PRES-

TOMAD a été donc établi en intégrant le contexte de
l’économie malagasy dans le modèle PRESTO (Col-
lange & Jourcin, 1995). Mis au point vers la fin de l’an-
née 1995 et internalisé à l’INSTAT en 1997, PRESTO-
MAD est un modèle macro-financier de court terme
de type néo-keynésien à un seul secteur. Il permet
d’établir un équilibre Ressources–Emplois fournis-
sant un compte détaillé des administrations, de la ba-
lance de paiement ainsi que la situation monétaire et
la dette. L’objectif étant de fournir une analyse ma-
croéconomique et une projection de court terme (2 à 3
ans), mais également d’apprécier les impacts de la po-
litique économique en soulignant les conditions d’une
croissance de court à moyen-terme (Razafindrakoto,
2000).
PRESTOMAD a rendu possible le bilan macroé-

conomique de Madagascar entre 1990 et 1996 avec
des perspectives pour l’année 1997 et 1998, (Raza-
findrakoto & Roubaud, 1996b) ainsi qu’une publica-
tion annuelle de situation macro-économique de 1997
à 2002 (Cling & Roubaud, 2006). Toutefois, malgré
les mérites qu’on a pu attribuer à ce modèle, il a
présenté quelques limites non négligeables. En ef-
fet, comme tout modèle économique revêtant une
nature réductrice et simplificatrice, l’élaboration du
modèle PRESTOMAD a nécessité nombreuses hypo-
thèses de départ (définition des variables exogènes,
entre autres). Or, la pertinence de ces hypothèses dé-
pend amplement de la qualité d’informations dans le

pays, une condition qui faisait défaut à Madagascar
au cours des périodes de son élaboration malgré les
initiatives de MADIO pour mettre à jour les bases de
données macroéconomiques (Razafindrakoto, 2000).
A cela s’ajoute également l’analyse restreinte qu’il
procure du fait qu’il n’étudie qu’un seul secteur.

3.2 Le modèle MADHIMO

Le modèle MADHIMO est un modèle de type
input-output élaboré en 1996 afin d’apprécier les im-
pacts de projets à haute intensité de main-d’œuvre
communément connu sous l’appellation “HIMO” sur
l’économie malagasy (Roubaud, 2000; Razafindra-
koto & Roubaud, 1996a). Ce modèle, basé sur un
TES simplifié, comprend les branches Agriculture,
Industrie, Services et Bâtiments et travaux publics.
MADHIMO a mobilisé des données telles que l’équi-
libre Ressources–Emplois par l’INSTAT, les opéra-
tions globales du trésor, les données des diverses en-
quêtes de MADIO, l’approximation des comptes na-
tionaux de 1995 selon la base de 1984. Il a permis de
déterminer le calcul de l’effet multiplicateur des dé-
penses publiques sur différents secteurs de l’écono-
mie malagasy mais surtout de mettre en valeur le pro-
jet HIMO comme un instrument essentiel dans l’ap-
pui des revenus des plus démunis. Dans le cadre d’une
analyse des impacts macroéconomiques réels et po-
tentiels des projets HIMO en 2007, le modèle a été
ajusté suivant les données actualisées de la compta-
bilité nationale de Madagascar pour l’année 2005 (Ra-
milison & Randrianarison, 2007).

3.3 Le modèle MEGADIFI

MEGADIFI ou modèle d’équilibre général calcu-
lable, dynamique et financier est un modèle conçu en
1998 afin de retracer la dynamique macroéconomique
de Madagascar en moyen terme (Roubaud, 2000). En
collaboration avec l’Université de Cornell, la matrice
de comptabilité sociale de Madagascar construite à
partir des nouveaux comptes nationaux base 1995 –
la MADMACS95 (Razafindrakoto & Roubaud, 1997) –
a été élaborée pour servir de base à ce modèle. Étant
unmodèle de simulation, MEGADIFI met en évidence
les effets, aussi bien indirects que directs, des chocs
économiques sur l’économie malagasy. En ce sens, le
principal mérite de ce modèle réside en sa fonction
d’aide à la décision car il évalue les impacts des di-
verses politiques économiques alternatives (Cling &
Roubaud, 2006; Feller & Sandron, 2010). A travers cinq
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secteurs, cinq agents et plusieurs marchés, le modèle
MEGADIFI a étudié les effets de la politique telle que
le programme d’aide centré sur l’agriculture, l’aug-
mentation de la dépense publique, etc. (Cogneau et
al., 1998).

3.4 Le modèle MADCGE

MADCGE, un modèle d’équilibre général calcu-
lable pour Madagascar, est une version mise à jour du
MEGC élaboré par Cornell en 1991 (Cornell Univer-
sity, 2003). L’élaboration de MADCGE a été financé
par l’USAID et établi par la collaboration entre l’INS-
TAT, l’Institut Malagasy des Techniques de Planifi-
cation (IMATEP) et Cornell University, en 1998. Il a
été conjointement élaboré avec MEGADIFI de MA-
DIO mais dans le cadre du programme ILO et avec
des objectifs différents. En effet, MADCGE est plutôt
centré sur l’analyse de la pauvreté et des questions
distributives (Roubaud, 2000). Contrairement à ME-
GADIFI qui est un modèle agrégé, une déségrégation
est prise en compte par MADCGE au niveau des mé-
nages mais également sur les différents produits de
l’économie (Dissou, 1998; Dissou et al., 1998; INSTAT,
2002). Ses analyses des effets des chocs externes et
des politiques économiques sont axées sur la redis-
tribution des revenus. Par conséquent, il a permis de
mettre en valeur ces impacts sur les différentes classes
sociales et a donc pu être un moyen d’atténuation des
effets négatifs subis par les ménages les plus vulné-
rables (Dissou, 1998). MADCGE était donc essentiel
pour faire un choix optimal entre différentes mesures
politiques en matière de réallocation des ressources
afin d’assurer l’équité. Un atelier d’application de ce
modèle a eu lieu en 2001 afin de permettre aux parti-
cipants venant des diverses institutions (Banque Cen-
trale, INSTAT, etc.) de pouvoir le maîtriser (INSTAT
– Ilo Project & Cornell University, 2001). Par ailleurs,
une versionmodifiée duMADCGE est utilisée comme
support de formation en MEGC dans certains univer-
sités à Madagascar.

3.5 Le modèle RMSM-X

Le modèle RMSM-X est une version “étendue” du
RMSM et qui a été conçu pour aider les économistes
nationaux dans l’analyse des politiques économiques.
Il repose essentiellement sur une approche récursive
et sur une matrice de flux de fonds qui contient les
contraintes budgétaires de tous les secteurs spécifiés

de l’économie : public (représenté par le gouverne-
ment central), monétaire, externe et le reste de l’éco-
nomie qui comprend le secteur privé et les agences
gouvernementales non centrales, les entreprises pa-
rapubliques ainsi que les institutions financières non
monétaires.
Le modèle RMSM-X malagasy est basé sur Excel

et a été développé au sein du Secrétariat Permanent
à la Prévision Macroéconomique (SPPM) pour l’éla-
boration du cadrage macroéconomique (Rasoloma-
nana et al., 1999). On sait toutefois qu’une proposi-
tion d’élaboration d’un RMSM étendu par l’adjonc-
tion d’une module dette, nommée MAD-X, date déjà
de 1993 (Essama-Nssah, 1994; PNUD, 1994a). Le mo-
dèle introduit des équations de comportement simple
combinées à un cadre comptable de base qui assure la
cohérence des projections étant donné un ensemble
prédéfini de variables endogènes.

4 Les modèles macroéconomiques
au début des années 2000

À la fin du deuxième phase de MADIO, l’exercice
de modélisation économique pouvait être assuré par
deux départements. La Direction Générale de l’Éco-
nomie rattaché au Ministère de l’Économie, des Fi-
nances et du Budget (MEFB), qui remplace le SPPM
(MEFB, 2003) et hérite dorénavant de ses attributions
(MF, 1997), dispose d’une Direction de la Modélisa-
tion Économique qui assurera le développement du
modèle MAROA et des outils associés (MAD 1-2-3,
entre autres). Par ailleurs, les études initiés par MA-
DIO sont à partir de 2003 assurées par le Centre de
Recherches, d’Études et d’Appui à l’Analyse Écono-
mique à Madagascar (CREAM) qui a pour mandat
l’amélioration de la capacité des Institutions Mala-
gasy chargées de la gestion économique dans le do-
maine de l’analyse, la formulation, la mise en oeuvre
et le suivi – évaluation de politiques économiques.
Le centre peut aussi être emmené à développer des
modèles économiques. D’ailleurs, si le CREAM utilise
des outils “tout-fait” comme le WITS (World Integra-
ted Trade Solution) 5, le modèle GTAP (Global Trade
Analysis Project) 6, ATPSM (Agricultural Trade Policy
Simulation Model) 7, c’est le modèle SPAHD lancé of-

5. https://wits.worldbank.org/simulationtool.ht
ml

6. https://www.gtap.agecon.purdue.edu/
7. https://www.fao.org/3/y5117e/y5117e0a.htm
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ficiellement en 2006 et développé par son équipe tech-
nique qui constitue le cheval de bataille du centre en
termes de modélisation économique.

4.1 Le modèle MAROA

MAROA est sans doute le modèle le plus connu
aussi bien dans le cercle administratif que dans le
cercle académique (Bakoarisoa, 2008; Ramiarama-
nana, 2013). Sa réputation est mitigée en raison des
critiques persistantes le décrivant comme un simple
outil limité à la mise en cohérence comptable. (MFB,
2018a, p. 98). Néanmoins, MAROA a réussi à perdu-
rer au fil du temps grâce aux assistances techniques
régulières du FMI dont il a pu bénéficier. La version
publique la plus connue est la version 3.1 publiée par
la Direction Générale de l’Économie (DGE) du MEFB
(DGE, 2005). Le développement de ce MAROA 3.1 a
été assuré par l’équipe de la Direction de la Modélisa-
tion Économique auprès de la DGE.
Le nom MAROA fait référence aux deux MA ini-

tiales de Modèle MAcroéconomique de MAdagascar,
roa signifiant deux. MAROA peut également se tra-
duire par soyez nombreux. La conception de MAROA
date de 1998 (Rasolomanana et al., 1998) et il découle
principalement de deux modèles : MDPROJ du FMI
et RMSM-X de la Banque Mondiale. Le choix d’inté-
grer les modèles de ces deux institutions est princi-
palement expliqué par la similarité du langage admi-
nistratif utilisé, étant donné que la Banque Mondiale
et le FMI sont les interlocuteurs principaux de l’ad-
ministration malagasy en termes de prévision et de
cadrage macroéconomique.
A partir de la scission du MEFB en 2007, deux ver-

sions de MAROA coexistaient : celle du Ministère des
Finances et du Budget (MFB) et celle de la DGE ratta-
ché aux départements ministériels en charge de l’Éco-
nomie qui étaient assujettie à de trop fréquentes réor-
ganisations. Le MAROA du MFB est maintenu par la
Direction de la Programmation et du Cadrage Budgé-
taire au sein de la Direction Générale du Budget qui
assurait désormais l’élaboration du cadrage macroé-
conomique (PEFA, 2008, p. 61). La version de MAROA
du MFB a joui d’une constante mise à jour à travers
les appuis techniques de la FMI, tandis que celle de
la DGE qui a pratiquement stagné dans la version 3.1
de 2005 se limitait essentiellement à la projection du
Produit intérieur brut (PIB) en volume et en valeur
(Dessart, 2014). Ainsi, bien que le modèle MAROA ait
pu répondre aux besoins du MFB, des difficultés ont

été ressenties auprès de la DGE rattachée à l’époque
au Ministère de l’Économie et du Plan (Ponty, 2018).
En effet, la version de la DGE ne permettait pas à elle
toute seule d’étudier les impacts des chocs exogènes
ni d’établir des projections et des prévisions à long
terme. Ce n’est qu’en 2017 que la DGE, à travers le
programme “Planification de Développement du Sec-
teur Privé et Emploi” (PDSPE) du PNUD, a sollicité
unemise à jour deMAROAdans la perspective d’inté-
grer les nouveaux comptes nationaux rebasés de 2007
(PNUD, 2017).

4.2 Le modèle MAD 1-2-3

Un modèle 1-2-3 est un modèle d’équilibre géné-
ral calculable simplifié. Le terme 1-2-3 fait référence à
son champ d’analyse : un pays, deux secteurs, et trois
biens. Il apporte une prévision des mesures de niveau
de vie et des indicateurs de pauvreté, cohérente avec
un ensemble de politiques macroéconomiques (World
Bank, 2003). Ses objectifs sont la simulation des chocs
extérieurs pour mieux appréhender les variables de
politique économique adéquate, l’évaluation des re-
tombées économiques des instruments de politique
commerciale et budgétaire (subvention aux exporta-
tions, droits de douane à l’importation, taxes indirects
intérieurs), l’étude des effets des augmentations ou
des réductions des flux d’entrées des capitaux (Deva-
rajan et al., 1990).
Les avantages du modèle 1-2-3 résident dans sa na-

ture minimaliste et simplificatrice qui permet de re-
présenter les conséquences d’un choc extérieur ainsi
qu’une politique économique sur l’économie notam-
ment sur la distribution des revenus, l’emploi et la
pauvreté. Toutefois, ces simplifications entravent la
réciprocité de l’analyse entre politiques macroéco-
nomiques et pauvreté car le modèle 1-2-3 explique
la causalité des politiques macroéconomiques sur la
pauvreté sans prendre en compte l’effet inverse.
Ainsi, MAD 1-2-3 est un modèle 1-2-3 adapté aux

contextes de Madagascar. Comme le modèle 1-2-3
s’intègre facilement avec d’autres modèles (World
Bank, 2003), dont le RMSM-X en particulier, MAD
1-2-3 a été naturellement attaché au modèle MA-
ROA afin d’enrichir ses fonctionnalités et d’étendre
les capacités d’analyse. MAD 1-2-3 permet d’exami-
ner l’impact de la variation d’une variable “extérieu-
re” sur l’économie, à savoir le prix des produits d’im-
portation, flux d’entrées de capitaux étrangers, le taux
de taxation adapté à une libéralisation commerciale,
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et le taux de change réel (Raharimanga, 2009). Ce mo-
dèle écrit sur Excel est fortement inspiré des modèles
1-2-3 du Sri Lanka et de l’Égypte (François, 2009).

4.3 Le modèle SPAHD

SPAHD ou Stategic Paper for Human Development
qui se traduit en français par documents de stratégie
pour le développement humain est un modèle initia-
lement conçu pour un suivi de l’atteinte des Objec-
tifs du Millénaire pour le Développement (OMD) en
Afrique subsaharienne (Agénor et al., 2005). Le mo-
dèle prend en compte des indicateurs tels que la pau-
vreté mais également quelques indicateurs inscrits
dans le OMD : taux d’alphabétisation, taux de morta-
lité infantile, taux demalnutrition, espérance de vie et
accès à l’eau potable. Lemodèle SPAHDpermet égale-
ment d’étudier les conséquences de l’allègement de la
dette et l’augmentation de l’aide ainsi que le change-
ment dans l’allocation des dépenses publiques occa-
sionnées. Néanmoins, le modèle SPAHD ne traite pas
les questions relatives à la répartition et la rédistri-
bution des revenus car il ne prend en compte qu’une
seule catégorie de ménages (CREAM, 2007).
Le CREAM a fait appel à à l’initiateur et concep-

teur dumodèle SPAHD, Pierre-Richard Agénor 8, Pro-
fesseur de Macroéonomie internationale et d’Écono-
mie du développement à l’Université de Manchester
et co-Directeur du Centre for Growth and Business
Cycle Research, et Nihal Bayraktar 9, Professeure à
Penn State University, pour mettre en place cet ou-
til à Madagascar en 2006 (CREAM, 2007). Le modèle
SPAHDpourMadagascar est aussi le fruit d’une colla-
boration entre les entités chargées de la gestion éco-
nomique à Madagascar à travers la collecte de don-
nées auprès des institutions locales et des ministères.
Du côté technique, il s’agit d’un modèle macroécono-
mique dynamique de simulation qui tourne sur Excel
et Eviews 10, et qui permet d’évaluer les implications
des politiques économiques et les chocs exogènes sur
la croissance et les indicateurs de développement hu-
main (Ramilison, 2008), ainsi que de simuler les be-
soins de financement en vue d’atteindre un taux de
pauvreté donné. Le modèle permet en plus de faire
un arbitrage entre les différentes formes d’investisse-
ment public : infrastructure, éducation, santé.

8. https://research.manchester.ac.uk/en/persons
/pierre-richard.agenor

9. https://harrisburg.psu.edu/faculty-and-staff
/nihal-bayraktar-phd
10. https://www.eviews.com/home.html

5 Les “nouveaux”modèles macroé-
conomiques

Nous classons les “nouveaux” modèles en tenant
compte des contextes suivants. Tout d’abord, confor-
mément au décret no. 2019/093 du 13 février 2019
fixant les attributions du Ministre de l’Économie et
des Finances ainsi que l’organisation générale de son
ministère, la conception et opérationnalisation des
modèles économiques sont désormais assurées à ce
jour par la Direction des Études et de la Modélisa-
tion Économiques rattachée à la Direction Générale
de l’Économie et du Plan (DGEP) auprès du Ministère
de l’Économie et des Finances (MEF, 2019). Ensuite,
l’INSTAT qui est maintenant rattaché au MEF, lance
officiellement le 08 mai 2019 les nouveaux comptes
nationaux et le nouvel indice des prix à la consom-
mation, avec respectivement pour nouvelle année de
base 2007 et 2016. Ces nouvelles bases statistiques
devraient permettre d’apprécier une image plus ré-
cente et plus fidèle de l’activité économique mala-
gasy. Ainsi, nous entendons par “nouveaux” modèles
les modèles macroéconomiques développés à partir
de 2019, internalisés au sein de la DGEP et technique-
ment, ceux adoptant les nouveaux comptes nationaux
et le nouvel indice des prix à la consommation.

5.1 Le modèle MA2P

MA2P a été initialement développé au sein du Mi-
nistère de l’Économie à travers un travail de consul-
tance afin de corriger les imperfections de MAROA
et d’intégrer les nouveaux comptes nationaux reba-
sés de 2007. Le nom MA2P est une réécriture des
deux MA dans MAROA, et P devait correspondre
au module Pauvreté qui aurait dû intégrer le mo-
dèle. (PNUD, 2017). La nécessité de développer un
nouveau modèle part de la constatation que MAROA
3.1 apparaît parfois lourd à gérer, et lacunaire face
aux besoins du Ministère de l’Économie et du Plan
(MEP). Ces besoins concernent le suivi et l’analyse
des indicateurs macroéconomiques, l’estimation et la
prévision macroéconomique, et surtout la mise en
place et la gestion des systèmes d’informations né-
cessaires à la connaissance de la situation actuelle
et de l’évolution probable de l’économie nationale et
internationale. Par conséquent, l’élaboration du mo-
dèle consiste d’une part à s’appuyer sur les références
en matière de modélisation quasi-comptable, notam-
ment RMSM, TABLO, PRESTO, et demodélisation ap-
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pliquée, à l’exemple de MADYN de l’Union Écono-
mique et Monétaire Ouest Africaine (Ponty, 2005), et
d’autre part, de tenir compte de l’information statis-
tique disponible à partir d’un diagnostic sur les prin-
cipales statistiques en référence au système général
de diffusion des données.

MA2P est structuré autour d’un jeu clairement
identifié de variables exogènes (hypothèses d’envi-
ronnement international, hypothèses sur les branches
d’offre, hypothèses de politique économique) et de 5
modules inter-reliés : Sphère réelle (volume et prix),
Finances publiques et dette publique, Balance des
paiements, et Situation monétaire (Ponty, 2018). Le
modèle n’a toutefois pas pu être finalisé à cause du
décès tragique du consultant. Le Service de la Modé-
lisation Économique auprès du MEF a quand même
pu initié des modifications et l’outil dérivé a permis
d’élaborer le cadrage macroéconomique à partir de
2019. Par la suite, cette version donnera naissance au
modèle VENOM, tandis que le squelette original a été
retravaillé afin d’honorer le contrat initial de consul-
tance et a donné naissance au modèle MCMM. Tous
les trois modèles sont basés sur Excel.

5.2 Le modèle VENOM

Le modèle VENOM, diminutif de VENOM is Not
MAROA, fait référence aux itérations de MA2P et ses
composantes qui sont développées par le Service de
la Modélisation Économique depuis 2019 à ce jour. Ce
modèle est surtout développé dans l’intention de rem-
placer définitivement MAROA, désormais obsolète,
de l’ancien MEP, tout en gardant toutefois le cadre
macroéconomique fusionné du FMI et de la Banque
Mondiale (Ramaharo, 2021, 2022a,b, 2023). Le mo-
dèle retient les innovations apportées par MA2P qui
ont été ensuite retravaillées de manière à faciliter la
confrontation et la consolidation des prévisions ma-
croéconomiques réalisées par les autres départements
du MEF et de la Banque Centrale de Madagascar.

5.3 Le modèle MCMM

Le modèle MCMM ou Modèle de Cadrage Macroé-
conomique de Madagascar est appelé à être la ver-
sion finalisée de MA2P (PNUD, 2019). Toutefois, elle
a abouti à une branche bien plus proche du modèle de
Programmation Financière du FMI, néanmoins enri-
chi de plusieurs relations de comportement ancrées
dans la théorie économique et calibré à l’économie
malagasy au moyen de méthodes économétriques. Le

modèle tourne sur Excel et est alimenté par les mêmes
données macroéconomiques que MA2P dont il a re-
tenu la structure. MCMM introduit aussi différents
scénarios de bouclage afin de simuler des exercices
de cadrage macroéconomique. Le taux de croissance
économique peut ainsi être déterminé de manière en-
dogène ou bien ciblé à partir d’hypothèses exogènes
à la RMSM (Razafindrabe, 2019).

5.4 Le modèle MISA

Compte tenu de la vulnérabilité de l’économie ma-
lagasy face aux chocs, et en raison de la pandémie
de Covid-19, le gouvernement, à travers la DGEP a
sollicité l’appui du PNUD dans l’élaboration d’outils
d’aide à la décision rapides, efficaces, performants et
assis sur des bases quantitatives solides pour simuler
des chocs aléatoires structurels sur l’économie mala-
gasy et prendre dans les délais requis des décisions de
politique budgétaire pour en atténuer les effets néga-
tifs (PNUD, 2020). C’est dans ce contexte que le mo-
dèle MISA ou Madagascar Industrie, Services et Ali-
mentation qui est un modèle dynamique à anticipa-
tions rationnelles, de type DSGE (Dynamic Stochastic
General Equilibrium) a été développé.
Le modèle MISA est une représentation simplifiée

de l’économie décrite par quatre secteurs agrégés : le
secteur de l’alimentation qui regroupe les branches
Agriculture, Élevage et pêche, Sylviculture et l’In-
dustrie agro-alimentaire ; le secteur industriel qui re-
groupe toutes les branches industrielles à l’exception
de l’agro-alimentaire ; le secteur des services mar-
chands regroupant les branches Éducation et Santé ;
le secteur public, qui compte l’Administration et le
reste des branches Éducation et Santé (Cahu & Kan-
kanamge, 2021). Comme résultat, le modèle a entre-
autres permis de prédire et évaluer les impacts des
chocs du Covid-19 sur l’économie de Madagascar, as-
sistant ainsi les décideurs politiques dans l’élabora-
tion de plan de riposte du gouvernement face à la
pandémie (MEF, 2020). MISA est simulé sur le logi-
ciel MATLAB 11 combiné avec les routines Dynare 12.

5.5 Le modèle MIDAS

Le modèle économétrique MIDAS (Mixed-Data
Sampling) est une méthode qui permet d’analyser
et de prévoir les variables économiques en utilisant

11. https://fr.mathworks.com/products/matlab.html
12. https://www.dynare.org/
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des données de fréquences différentes. Contrairement
aux modèles traditionnels qui se basent sur des don-
nées de même fréquence, le modèle MIDAS permet
de combiner des données à haute fréquence avec des
données à basse fréquence (Ghysels et al., 2004; An-
dreou et al., 2010).

Le modèle MIDAS est utilisé au sein du Service de
la Prévision et CadrageMacroéconomique pour effec-
tuer la prévision du PIB trimestriel. Des indicateurs
avancés mensuels sont à cet effet utilisés comme va-
riables explicatives. Les indicateurs adoptés affichent
une relation statistique intuitivement justifiable avec
la variable cible, et ont l’avantage d’être disponibles
plus rapidement que les chiffres officiels du PIB tri-
mestriel et de ses composantes (Ramandray, 2022;
Andrianady, 2023; Rajaonarison et al., 2023). MIDAS
est surtout utilisé en termes de nowcasting ou prévi-
sion immédiate lorsque les réalisations de l’INSTATne
sont pas encore disponibles mais que des estimations
sont nécessaires pour initier la confection du cadrage
macroéconomique de la Loi des Finances. Le modèle
est developpé sur Eviews.

5.6 Le modèle Machine Learning

L’apprentissage automatique (Machine Learning)
peut être considéré comme à la fois une alternative
et un complément à l’économétrie traditionnelle pour
l’analyse des données économiques. Si l’économétrie
repose généralement sur des modèles économiques
théoriques et des techniques statistiques, l’apprentis-
sage automatique se concentre sur la capacité d’ap-
prendre à partir des données sans hypothèses préa-
lables. Les modèles d’apprentissage automatique ont
la capacité d’identifier les tendances et les motifs dans
les données historiques, ce qui permet de réaliser
des prédictions plus fiables sur de courtes périodes.
C’est donc tout naturellement si les Centres de re-
cherche, les Ministères de l’Économie et les Banques
Centrales se tournent maintenant vers la modélisa-
tion par apprentissage automatique (Richardson et al.,
2019; Maccarrone et al., 2021).
Le Service du Suivi des Indicateurs et de la

Conjoncture et le Service de la Modélisation Éco-
nomique auprès du MEF ont conjointement déve-
loppé un modèle d’apprentissage automatique pour
prédire le PIB trimestriel. Les algorithmes d’appren-
tissage automatique populaires tels que Lasso, Ridge,
Elastic net, Principal component regression, Random fo-
rest, K-Nearest Neighbor et Support Vector Machines

sont entraînés sur seize indicateurs avancés de l’éco-
nomie malagasy incluant, entre-autres, les dépenses
de l’Administration Centrale, le taux de change, la
consommation de carburant, le crédit à l’économie
(Rasolofomanana & Ramaharo, 20023). Tout comme
le modèle MIDAS, les modèles d’apprentissage auto-
matique s’avèrent robustes et efficaces pour les prévi-
sions immédiates du PIB trimestriel lorsque les don-
nées de l’INSTAT ne sont pas encore disponibles. Le
modèle est écrit en Python 13.

6 Bref état des lieux de la modéli-
sation économique à Madagascar

Diverses circonstances constituent un frein au dé-
veloppement des modèles macroéconomiques et re-
mettent en question l’attribution du département res-
ponsable. Après constatation des faits au sein de la
DGEP, nous avons soulevé quatre problèmes ma-
jeurs, à savoir les contraintes liées à la disponibi-
lité, l’accessibilité 14 et la qualité des données, les
contraintes liées à des problèmes des ressources hu-
maines, le déficit capacitaire des cadres techniques et
enfin, le manque de matériels et d’équipements adé-
quats (PNUD, 2018, 2021a,b,c,d)
En nous référant aux anciens diagnostics sur la mo-

délisation économique, nous observons que ces pro-
blèmes ne datent pas d’hier et sont même récurrents
aussi bien à Madagascar qu’en Afrique. Ainsi, durant
la mise en œuvre du “Programme Cadre de renforce-
ment des capacités de planification et de gestion de
l’économie nationale”, Philip (1992) a soulevé la diffi-
culté et la nécessité d’élaborer unmodèle économique
adapté aux caractéristiques économiques malagasy :

Les raisons expliquant l’absence d’un mo-
dèle économique approprié à l’économie ma-
lagasy tiennent principalement en :

— l’absence d’un institut de conjoncture
économique permettant de se référer à
une base de données unique et homo-
gène pour le pays ;

13. https://www.python.org/
14. Pour illustrer cette constatation, il suffit de prendre le cas

du site web de l’INSTAT, https://www.instat.mg/, qui tombe
fréquemment en panne (ce qui est le cas en ce 30/07/2023, date
à laquelle nous écrivons cette note). De plus, le site web subit
périodiquement des travaux de restructuration, de sorte que cer-
tains liens vers d’anciennes données sont cassés dans les nou-
velles versions du site (ce qui explique l’usage de laWayback Ma-
chine, https://archive.org/web/, dans la bibliographie).
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— le manque de motivation des fonction-
naires dû à une sous-valorisation sala-
riale ;

— le cloisonnement des instituts provo-
quant une mauvaise circulation, voire
une rétention de l’information statis-
tique.

Au démarrage du projet MADIO, Randrianarison
(1994) établit l’état des modèles macroéconomiques
appliqués à l’économie malagasy, et constate que :

La modélisation n’a guère suscité l’engoue-
ment des techniciens malgaches. Rares sont
en effet les modèles qui ont vu le jour au sein
même de ministères en charge de la conduite
de la politique économique. Plusieurs raisons
sont à la source de ce manque d’intérêt :

— le manque de matériel (services non
équipés de micro-ordinateur) ;

— la quasi-inexistence de formation de
cadres en matières de modélisation ;

— le fait de considérer que les modèles
sont des outils compliqués faisant ap-
pel à des formules mathématiques qui
ne “collent” pas avec la réalité.

Enfin, selon Edi & Laffiteau (2017), les travaux de
modélisation en Afrique se heurtent à des difficultés
communes, à savoir :

— les cadres en charge des modèles ne bé-
néficient pas régulièrement de forma-
tions et de perfectionnement ;

— certains modèles sont abandonnés dès le
départ des cadres chargés de leur fonc-
tionnement ;

— certains modèles trop sophistiqués ne
peuvent être améliorés que par les
consultants qui les ont conçus et courent
le risque d’être abandonnés faute de
maintenance ;

— les pays éprouvent des difficultés à trou-
ver des ressources financières pour la
maintenance, la mise à jour et l’actua-
lisation des modèles ;

— l’insuffisance ou l’absence de données
statistiques sur les indicateurs conjonc-
turels ne permet pas d’effectuer de
bonnes projections macroéconomiques ;
. . .

À travers ces diagnostics, nous nous accordons à
dire que la conception et l’opérationnalisation des
modèles macroéconomiques est généralement un tra-
vail complexe qui nécessite la mobilisation de di-
verses ressources qui font continuellement défaut à
l’Administration économique malagasy.

7 Conclusion

L’élaboration des modèles macroéconomiques à
Madagascar a amplement contribué à une meilleure
analyse économique du pays. En dépit des critiques
qu’on puisse émettre sur les différents modèles éta-
blis, nous ne pouvons pas ignorer les rôles, bien qu’ils
puissent paraître brefs, qu’ils ont joué dans l’évalua-
tion des impacts des décisions économiques et po-
litique. Dans les années 90, les modèles macroéco-
nomiques appliqués à Madagascar sont pour la plu-
part des modèles établis à travers des coopérations
et de programme cadre. Néanmoins, à partir de l’an-
née 2000, des modèles macroéconomiques ont com-
mencé à être activement élaborés au sein même des
départements ministériels en charge de l’Économie.
Si la majorité de ces modèles reste inspirés par des
modèles étrangers puis adaptés aux contextes éco-
nomiques malagasy, il faut néanmoins reconnaître
l’initiative des techniciens nationaux à expérimenter
de nouveaux outils modernes sans systématiquement
faire appel à des consultants externes.
Compte tenu de l’avancée technologique actuelle,

nous espérons dans une perspective de pérennisa-
tion, pouvoir stocker les modèles cités dans ce docu-
ment dans un repository (dépôt) et démocratiser l’ac-
cès libre aux sources et aux bases de données asso-
ciées. Enfin, nous tenons à clore cette note par une
question qui a été formulée dans le cadre de diagnos-
tic de la fonction de pilotage de l’Économie et effectué
à travers le Projet d’Appui Institutionnel à la Gestion
Publique (PAIGEP) :

l’Administration économique et financière
dispose-t-elle des moyens nécessaires pour
être en mesure de proposer au gouvernement
les éléments utiles à la prise de décisions,
aussi bien conjoncturelles qu’à moyen et long
terme, en matière de conduite de politiques
économiques ?

(Mission PAIGEP, 1999)

Cette question reste encore pertinente à ce jour et
nous espérons avoir apporté des pistes de réponses.
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